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DECROISSANCE DE LA SALINITE ET DU PHOSPHATE DISSOUS 

DANS LES EAUX DU LITTORAL DE CASTELLON DEPUIS 1956 

par J. HERRERA 

Les etudes hydrographiques et planctonologiques qui ont ete effectuees jusqu'a present 
dans les eaux de la cote de Castellon (est de l'Espagne), nous montrent un cycle de fertilisation 
qui peut etre decompose en trois phases. 

La premiere phase est de caractere local et se produit en automne, aux mois de novembre 
et de decembre. Les eaux de surface, apres avoir subi une evaporation intense pendant l'ete, 
augmentent encore leur densite par refroidissement et se melangent verticalement. Une conse­
quence, est une legere augmentation du taux de phosphate en surface. 

La deuxieme phase est la plus importante par rapport ala production de phytoplancton; 
elle survient entre fevrier et mars et se manifeste par l'apparition, dans les couches superficielles, 
d'eaux plus salees et plus froides, d'origine plus ou moins profonde. Nous ne pouvons pas 
affirmer si cette phase represente un vrai « upwelling ll ou bien si elle consiste principalement 
en des transports horizontaux; mais des observations repetees montrent que souvent elle est 
favorablement influencee par les vents venant du SO, vents dont on devait esperer qu'ils pro­
duiraient un (( upwelling )) au large de nos cotes. 

La troisieme phase se manifeste ordinairement entre avril et mai; elle est caracterisee 
par l'arrivee d'eaux de surface de salinite relativement basse, d'origine lointaine, peut-etre meme 
atlantique, qui contiennent une concentration de phosphate quelquefois moyenne, et sont le 
milieu ou se developpe ce que nous avions appele le << deuxieme maximum ll ou « maximum 
printanier ll de phytoplancton. Ces eaux apportent des especes planctoniques comme Muggiaea 
atlantica et Doliolum nationalis (excessivement abondant pendant l'ete de I959 d'apres commu­
nication personnelle de F. VrvEs) d'origine alloctone, c'est-a-dire pas developpees dans notre 
region. Le phosphate apporte par ces eaux pourrait venir des fleuves du midi de notre region, 
puisque nous avons observe que l'arrivee des eaux de la troisieme phase, coincide avec une 
inversion du courant pres de la cote, qui ordinairement vade NE a SO, et change alors vers leN. 

On peut dire que la productivite locale est liee aux apports de chacune des trois phases 
et aussi que chaque phase inhibe, en quelque sorte, les voisines. Un fort «upwelling ll empiete 
le melange local precedent et delaie l'arrivee des eaux d'origine plus lointaine, venant du S-SE. 

L'Institut espagnol d'Oceanographie a pub lie, enc I 9 57' une section hydrographique de 
Castellon aux ilots Columbretes, etudiee en mars I95 I, ou on enregistre des salinites plus elevees 
(38,07 a 38,37%0 et des temperatures plus basses (II 0 9I a 12°27) que celles que nous avons 
trouvees dans les saisons suivantes. Ceci parait confirmer un « upwelling ll exceptionnel dans 
l'hiver I950-I95 r, qui s'est traduit par une tres grande production de phytoplancton, qui n'a 
jamais ete egalee dans des annees posterieures. 
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La figure I montre la decroissance de la salinite et des phosphates dans les eaux c6tieres, 
de 0 a 8o m de profondeur, depuis I 9 56, ou des observations sui vies furent commencees. Cette 
decroissance, on peut la mettre en rapport avec une decroissance parallele dans la production 
de phytoplancton. 

VII 
0 

1956 

80 m. 

1958 

VIII IX X XI XII II Ill IV v 
I 
I 
I 
I 

,' 
' 

FIG. I. - Isohalines de 37,80 et 38,oo 0 ( 00 (en trait plein) et 
concentrations de phosphates en mg-Pjm3 (en traits discontinus) depuis 
!956. 
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Les eaux a salinite au-dessus de 38,oo %o qui, en I957 etaient en surface pendant les mois 
de fevrier a avril, sont apparues en mars et avril seulement en I95 8; elles n'arrivaient pas au­
dessus de 30m de profondeur en decembre de la meme annee et de 8o men 1959, et pendant 
la premiere moitie de I 96o. La concentration de phosphate decroit dans le meme sens que la 
salinite. Tout semble montrer une reduction progressive de I' importance de 1' «upwelling >> 

et une importance croissante des eaux d'origine lointaine. 

La reduction de la salinite peut etre attribuee a des apports plus grands d'eau douce, 
consequence d'une pluviosite plus elevee, ou au rapprochement, vets nos cotes, des eaux 
moins salees d'origine plus ou moins lointaine, ou, peut-etre, aux deux causes combinees. 

Dans la figure 2, on a represente la salinite par les moyennes mensuelles a 5 et 50 m de 
profondeur (partie superieure) et la pluie totale tombee dans les bassins de l'Ebre, Pyrenees 
orientales et versant mediterraneen du Levant espagnol, en km3 (partie inferieure). Dans ses 
grands traits, on observe une relation inverse entre pluie et salinite : la decroissance de la salini­
te marche parallelement a !'augmentation de l'eau tombee. La chute rapide de la salinite a 5 m, 
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en octobre I957, correspond a des pluies fort intenses, qui produisirent des inondations dans 
Valence et Castellon. On peut songer a une origine plus lointaine des eaux peu salt~es et nous 
ferons remarquer que FcRNESTIN (I 96o) signale un courant dans 1' ouest de la Mediterranee 
qui transporte l'eau peu salee provenant du deversement du Rhone et qui, naturellement, 
peut etre augmente de l'eau deversee par les fleuves espagnols. 
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FrG. 2. - Saliniti et pluie; ( .......... ) periodes oit les eaux 
montrent des caracteristiques lointaines, ( -.-.-.-.-.-.) periodes oil le courant 
en surface est dirige vers N, NE et NO. 
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Dans la meme figure, on a signale specialement les periodes ou les eaux montrent des 
caracteristiques lointaines, meme atlantiques, et aussi les periodes ou le courant en surface est 

dirige vers N-NE et NO. L'inversion 
du sens du courant fut signalee par 
SuAU et VIVES (I958) en juin et aout 
I95 5, et par BouGrs (195 8) en juin de 
la meme annee. 
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FrG. 3· - Correlation negative entre Ia concen­
tration de phytoplancton et Ia pluie pendant les 
annees I951-r96o. 

En somme, bien que le nombre 
d' observations hydrographiques ne so it 
pas suffisant pour tirer des conclusions 
definitives, nous crayons pouvoir affir­
mer que depuis 1956 et peut-etre depuis 
I 9 5 I, la salinite decroit dans notre 
region, a cause d'une augmentation 
des apports d'eau douce et d'une impor­
tance plus grande des courants venant 
du sud. La consequence est une reduc­

tion de !'importance de l'rr upwelling>> des eaux profondes, avec une concentration mineure 
de phosphate et une reduction de la production de phytoplancton. 

La figure 3 montre la correlation negative qui exite entre la concentration moyenne de 
phytoplancton dans les eaux superficielles pendant le semestre « productif >> de decembre a mai, 
exprimee en Unites Harvey par litre, et la quantite d'eau tombee dans les bassins indiques 
pendant l'annee precedente. Les resultats sont certainement demonstratifs de l'effet negatif 
des pluies sur la productivite locale, tel qu'on devait l'imaginer apres les considerations prece­
dentes. 

Institut de recherches pour la Peche. Laboratoire de Grao-Castellon. 
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